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Le plt de Glutz devant sa compagnie. A la

prise de l'etendard, il a recu les badges de

sa nouvelle unite.

Toutes les photos ® Bat chars 17.

Cp gren chai^s 17/3

Nouveau Systeme de Simulation de combat en zone urbaine : SIMKIUG

Plt Fran^ois-Nicolas de Glutz

Cdt e r, cp gren chars 18/3 (17/3)

SIMKIUG
est le nom donne au nouveau Systeme de

Simulation dont l'armee suisse disposera pour la
formation des unites d'infanterie et mecanisees en

zone urbaine. II n'est actuellement prevu que deux centres
d'instruction disposent de ce nouveau Systeme: le premier
ä Walenstadt et le second ä Bure. SIMKIUG constitue
un complement au Systeme SIMUG, dejä en Service sur
la place d'armes de Bure, dediee ä l'entrainement des
formations mecanisees en terrain ouvert.

Dans un contexte oü la duree des periodes de formation
et les budgets alloues ä l'armee s'amenuisent, un tel outil
de Simulation « live » permet d'entrainer la troupe - du
Soldat individuel au bataillon de corriger les erreurs en
revoyant certaines sequences d'exercice et ainsi atteindre
rapidement et efficacement un niveau de formation eleve
ä un coüt contröle.

Apres une mise au concours de differents industriels, la
realisation de ce projet a ete confiee ä RUAG Electronics,
avec pour but de mettre au point un Systeme capable de

gerer pas moins de 600 hommes et 100 vehicules dans le

village d'exercice de Nale sur la place d'armes de Bure.

Dans le cadre du cours de repetition (CR) du bat chars 17,
la compagnie de grenadiers de chars 18/3 a effectue les

derniers tests de ce Systeme entre novembre et decembre

2010, sous la direction d'un etat-major d'essai des Forces
terrestres (FT) et du Centre d'instruction au combat
(CIC) ouest de la place d'armes de Bure. Cette phase
de tests etait la derniere ligne droite avant de remettre
le Systeme ä la troupe ; il s'agissait donc de deceler les

derniers « bugs » du Systeme, en mettant en scene les

diverses fonctionnalites de SIMKIUG dans le cadre
d'un entrainement de la troupe comprenant ä la fois les

vehicules et les fantassins/debarques.

SIMKIUG fonctionne de la meme maniere que SIMUG,
mais pour la localisation et la transmission des effets
en localite. SIMUG se base sur le GPS corrige et sur

un Systeme secondaire independant des satellites

pour localiser les personnes, les vehicules et certains
systemes d'armes. Avec SIMUG, la localisation par GPS

ne fonctionne pas dans les bätiments. SIMKIUG regoit
par consequent une serie supplementaire de capteurs et
d'emetteurs ä l'interieur des bätiments.

Chaque soldat entrant en Service se voit equipe d'un PAB

(equipement personnel de Simulation) comprenant un
fusil complementaire ä l'arme personnelle deja monte
SIM, un plastron couvrant des ä present bras et jambes,
ainsi qu'une coiffe pour casque. Les capteurs ont ete

revus et ameliores en comparaison avec l'ancien Systeme
et sont tres similaires aux reflecteurs egalement presents
sur les vehicules. Ceci permet une couverture plus large et
plus precise de la Silhouette du fantassin. Une dimension
supplementaire est des lors possible. II n'y a ainsi plus
seulement deux etats, « vivant » ou « mort », mais,
similairement ä l'affichage des simulations de combat
sur ordinateur, le fantassin detient un certain nombre
de points de vie, peut etre blesse ä la jambe au bras ou
meme perdre son arme ou finalement etre desactive. Ce

mode influe sur l'efficacite de l'arme qui se desactive en

La compagnie est equipee de nouveaux simulateurs et du Software

« SIMKIUG » compatible avec les equipements du village d'exercice de Male.
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Retour aux halles, apres une journee bien remplie.

meme temps que le PAB ne transmet plus de signal, si le
fantassin a ete mis hors de combat. On ne peut donc plus
continuer ä combattre une fois touche. Lequipement
est egalement personnel pour toute la duree du cours et
est lie ä celui qui le porte. Ii est neanmoins possible de

s'equiper d'armes complementaires, en les initialisant sur
son propre Systeme ; on peut ainsi ramasser les armes et
munitions des adversaires vaincus.

L'entrainement en zone urbaine demande cependant un
dispositif different de celui utilise en terrain ouvert, non
seulement pour recevoir les informations necessaires
ä la conduite de l'exercice, mais aussi pour reproduire
les effets des armes, dans et autour des maisons. Pour
l'heure, les deux systemes SIMKIUG et SIMUG sont
encore separes, mais il est prevu que le passage du terrain
ouvert au combat urbain se fasse sans interruption, afin
de garantir une Instruction continue.

Au niveau technique, le bätiment est equipe d'un ensemble
de capteurs internes et externes pour detecter les
combattants et transmettre les effets des tirs ä l'interieur
et ä l'exterieur du dispositif ä la fois visuellement et
acoustiquement. Un feu artillerie est ainsi manifeste
par de la fumee blanche ä l'interieur et ä l'exterieur du
bätiment indiquant qu'il est pris sous le feu adverse et
l'effet est ainsi retransmis ä tous ceux qui sont presents ä

l'interieur ou trop proches. Ces trois ensembles integrent
un modele des dommages comme pour les vehicules,
mais avec des effets differents.

Imaginons un fantassin, embusque dans un bätiment,
combattu par un char de combat ou un Panzerfaust. Les

capteurs de la maison mesurent et calculent l'emplacement
de l'impact, calculent les degäts en trois dimensions,
puis mettent hors de combat toute personne se trouvant
dans le rayon d'efficacite de la munition. Ce rayon est

variable, selon le calibre et le genre de munition utilisee

par le char. L'impact et les degäts sur le bätiment sont
visualises par de la fumee et des lumieres clignotantes.
II est egalement possible de definir dans SIMKIUG le

materiau d'un bätiment et de definir si une fagade est en

bois, en beton ou en beton arme, ce qui modifie la reponse

que transmettra le Systeme aux personnes ä l'interieur
lors d'attaques.

Cette phase de test etant achevee, une derniere serie

d'essais sont prevus pour le courant de l'annee 2011 avant

de remettre finalement le Systeme ä la troupe des 2012.

Semper Fi!

F.-N. G.
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Mecanises 2:2

Avec l'introduction du char 87 Leopard au sein des bataillons
de chars (Type A) des brigades blindees, la structure des corps
de troupe a ete modifiee. On a en effet considere, ä l'epoque,

que l'efficacite au combat du Leopard etait sensiblement plus
elevee que celle de son predecesseur, le char 68. En outre, on
a tenu compte de la complexite accrue de la conduite d'un

engin tres sophistique, capable de se deplacer deux fois plus

rapidement dans le terrain. Pour ces raisons, les sections de

chars sont passees de 4 ä 3 chars, soit de 13 ä 10 chars par
compagnie. La creation d'une troisieme compagnie de chars

a cependant fait passer le nombre de ces derniers de 26 ä 30

- sans compter l'engin du commandant de bataillon.

Mais ceci s'est fait en perdant un element de combat

essentiel: une compagnie de grenadiers de chars, montee ä

l'epoque sur char de grenadiers 63/73/89. II est clair que le

M113 pälit vite lorsqu'on le compare ä son successeur, le CV-

90 (char de grenadiers 2000). Mais l'engagement de chars

de combat sans accompagnement, sans armes automatiques

pouvant ä la fois combattre les buts mous (transports de

troupes blindes, camions, helicopteres, bätiments) jusqu'ä
3'ooo metres et permettre l'ouverture de passages obliges

ou le passage ä la defense gräce aux grenadiers debarques,

est une perte importante.

Ainsi, des 2010, les bataillons de chars ont retrouve leur ar-
ticulation d'avant 1994 : soit deux compagnies de chars et

deux compagnies de grenadiers de chars. Les deux bataillons
blindes romands - le 17 et le 18, tous deux anciennement re-

groupes au sein du regiment de chars 1 - ont donc « echan-

ge » une compagnie. La cp gren chars 18/3 fait Service au

sein du bat chars 17 depuis l'automne 2009. Des le 1.1.2011,

eile est donc officiellement devenue la cp gren chars 17/3.

Cette compagnie a accompli un travail considerable durant le

CR 2010, etant la cheville ouvriere des essais SIMKIUG. Son

commandant, le plt de Glutz, nous quitte pour l'etranger,
mais a promis de revenir servir le 17 dans d'autres fonctions.

La releve est d'ores et dejä assuree. Plus de 10 membres de la

compagnie sont volontaires pour l'avancement.

A tous : bienvenue au 17

Bat chars 17

Afin d'effectuer les tests SIMKIUG, la cp gren chars 1813 a ete renforcee

par les militaires incorpores ä la cp lance-mines 17/5.

Mais la 18/3 a egalement participe ä l'exercice de bataillon, cöte BLEU et

cöte ROUGE...

La compagnie est engagee dans le cadre d'essais techniques, puis

d'exercices de section, voire de compagnie.

Le It col Rolf Lerch (ä dr„ ici en compagnie du cdt bat) etait responsable

des essais SIMKIUG.
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